
104 LES CLOCHES DE SAINT-BONIFACE

LA PRESSE CATHOLIQUE

Monsieur le R~édacteur des CLocliEs de St B3oniface,

Apropos des paroles si significatives prononcées le 4 fév.

par Mgr l.Archevéque, lors (te la séanice de l'Académie frati-

çaise du Collègýe de St Boniface:

I h'ueactuelle, unèe nation Galhlitiue sans presse Gýaiholiqu11e

bieli organsée, est wun nation perdue

P~ermnettez à un vieux journaliste de vouài citer l'extrait sui-

vant de la Cnzoi-x wu NoniD ( France)
IAut lieu de se borner à lever les mains au ciel, en gémis-

sant sur les malheurs dit temps, leýs Catholiques allemands

ont suIivi la nmarche du progrès social et ils ont pris la tête de

toutes les initiatives généreuses.
Par un travail pratique effectué à temps, ils ont accompli

des riformnes p)ositives,...
'Mais, ce en quoi ils ont le plus excellé, c'est dans le ma-

niemnent de cette arme i lof aaiequi s'ap)pelle laPrse

"- "Que penîsez-vous de la f'açon dont les catholiques de

Franîce conduisent leurs affaires ? " demanidait-on. un jour à

l'illustre Wind horst.
- c f )' açon aussi p, u intelligente que possible ", répon-

dit le chef du Centre allemand.
- 'Comment ?'

-"Quand leurs écoles ont été laïcisées, .leur premier

devoir était de créer une jorunidable presse. Eii quelques annees

elle atrait changée t opiniioii et conduit leurs troupes à la, victoire;

nie f'ois maîtres du pouvoir, ils auraient rétabli leurs écoles

et dévelolpe à leur aise, toutes lent s oeuvres. "

Ce que les catholiques de France n'ont pas fait, l(ursfreres

d'Aleagn lont accomnpli.
Lcrases un în utauit pa le " Chancelier de fer" les catholi-

ques allemands ont surtout triomphé en er ant, de foutes piè-

ces, une presse locale etr'îgioléale, preti.Ces et laïques se mirent de la

partie;, (e rut une, croisade générale conutre le porsécuteur.

Le clergré allemand avait médité et compi is ctte parole

profonde de Mgr Kxetteler: "i SiS 1>aul revenait parnii nous, i/ se

ferait jourrnalisle
"Depuis les jours de Mgr Ketteler, l'oeuvre de la bonne

presse s'est extraordinairement développée: au début du Kul-

turkampf' nios amis d'Outre-lihin n'avaient que 5 ou 63 jour-


